
           

Avec le soutien pour l’ONF 

 

Avec le soutien pour le CNPF 

 

 

 

Alerte sur la forêt française !  

 

 

 

 

Nous avons tous entendu l’engagement du Président de la République pour la forêt amazonienne. 
C’est un acte fort ! 
 
Mais dans cette période où l’on célèbre le 350ème anniversaire de l’Ordonnance royale de Colbert 
fondatrice des grands principes de la foresterie française notre ministère apparait absent et sourd 
aux appels de toute la filière forêt/bois.  
 
En effet nos Forêts Françaises en métropole et dans les DROM sont menacées 
 
La forêt est entrée dans une période de crise permanente. Elle affronte de très nombreuses 
menaces, climatiques et sanitaires.  
 
Tous les acteurs de l’économie forestière et de l’écologie font le constat que le changement 
climatique fragilise fortement, maintenant et durablement, toutes nos Forêts et les fonctions sociale, 
écologique et économique qu’elles assurent. 
 
Mais le ministère ne semble pas avoir pris conscience des enjeux qu’elles portent. Un représentant 
de votre ministère a pu même dire qu’il n’y accordait qu’un faible intérêt, devant des propriétaires 
forestiers privés. Le Directeur général de l’ONF est officiellement en retraite depuis avril dernier. Ce 
sont des signes qui sont particulièrement mal perçus.  
  



 
Des moyens inadaptés sans rapport avec les enjeux de l’avenir de la Forêt française 
 
La Forêt française de 2050 est orpheline d’une vision stratégique pourtant nécessaire  
 

• Le Plan National Forêt Bois existe et doit être mis en œuvre mais il n’est plus suffisant pour 
la pérennité du couvert boisé de nos territoires. 

• Vous réduisez les moyens en personnels et matière grise là où il faudrait les augmenter.  
• Aucune perspective forestière n’est tracée. C’est incompréhensible à l’heure des 

changements climatiques. 
• Aucune ambition dans la formation initiale et continue des professionnels de la forêt. 

  
 

Votre Ministère apparait totalement absent ! 
  

  Nous constatons : 
 

• Une absence totale de discours et d’actions forestières. 
• Des appels aux secours de tous les acteurs de la filière forêt-bois sans réponse. 
• Une baisse sans précèdent des moyens budgétaires consacrés à la Forêt. 
• L’absence de contact avec les représentants des personnels des établissements publics en 

charge de la forêt. 
  

Pour le CNPF vous baissez les ressources : 
 

• Vous préparez la fragilisation des garanties de gestion durable en forêt privée avec les 

conséquences indirectes sur les engagements internationaux de la France. 

• Vous organisez la perte de compétences et de références techniques pour tous les 
propriétaires forestiers.  

• Vous remettez en cause la parole de l’Etat (COP) et supprimez des effectifs de conseil. Il 
faut pourtant être sur le terrain pour connaître la forêt et la gérer. Pas derrière un tableur 
comptable. 

 

Pour l’ONF vous paraissez abandonner l’établissement et ses personnels : 
 

• Pourquoi tant de temps (en absence de toute concertation) pour arbitrer l’avenir de 
l’établissement et de ses missions ? 

• Vous avez démis l’ex-Directeur Général. Nous vous en remercions sincèrement. Il faut 
maintenant donner des perspectives aux personnels encore en souffrance avec la 
nomination d’un Directeur Général  

 
Concernant la filière forêt bois :  
 

• La crise du Scolyte aura les mêmes conséquences que la tempête de 1999 dont vous 
connaissez l’importance catastrophique (difficultés d’approvisionnement - la régénération ici 
s’accompagnera de besoins d’adaptation des essences). Cela impose des décisions fortes.  

• Si vous pensez que nous vous jugeons durement. Pensez aux générations futures dans 50, 
100 ans. C’est le temps de la forêt. Nous préférerions qu’elles voient votre action comme 
nous voyons aujourd’hui celles des Sully, Colbert ou Martignac.   

 
  



 
Nos propositions 

 
 

• La nomination, sous votre autorité, d’un Secrétaire d’Etat chargé des Forêts et des 400 000 
emplois et 30% du territoire qu’elles représentent.  

 
• Un grand plan d’investissement pour renouveler et adapter notre forêt : un euro investi 

aujourd’hui ce sont des milliers d’euros économisés dans les décennies qui viennent. 
 

• Une prise en compte de l’intérêt majeur des forêts des DROM, notamment en Guyane, en 
prenant en compte les réservoirs de biodiversité qu’elles représentent et l’importance de 
l’Office National des Forêts dans ces DROM. 

 
• Des mesures d’urgence pour les massifs forestiers français déjà fortement sinistrés par les 

sécheresses successives et/ou les attaques massives de pathogènes. 
 

• Le maintien des moyens pour les CNPF/CRPF, pour les missions forestières des services 
déconcentrés du MAA et pour l’ONF. Des arbitrages internes favorables à la création de 
postes dans ce secteur.  
 

• La réception en urgence des représentants des personnels des établissements publics 
chargés de la mise en œuvre de la politique forestière et ce avant toute décision concernant 
ces établissements et leurs personnels. 
 

• Enfin la nomination d’une ou d’un nouveau Directeur Général de l’ONF avec communication 
aux personnels de l’ONF de sa lettre de mission. 

 
Monsieur le Ministre, vous avez dit votre admiration de la forêt finlandaise sur twitter. Admirable car 
c’est le résultat de choix politiques forts. Faites pour notre forêt ce que les Finlandais ont fait pour 
la leur. Investissez. Faites en une priorité dans l’action.   
 
Vous portez la bio économie. Nous conclurons par ces mots du professeur Harald BUGMANN de 
l’Ecole Polytechnique de ZÜRICH : 
 

« La bio économie est intimement liée à la forêt et si l’on veut qu’elle 
s’adapte au changement climatique 

il faut donc investir massivement en forêt ! » 


